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TINA Moumiackaloumie 
Moussounda, Gabonaise, 
environ 19 ans, et mère 

de 3 enfants dont le plus jeune 
a 3 ans, a été retrouvée sans vie 
flottant à la surface de la rivière 
Diala. L'horrible découverte a 
été faite, le 22 octobre dernier 
au village Tchad, un hameau si-
tué entre le Moyen-Ogooué et 
la Ngounié.
Selon des sources proches du 
dossier, Tina Moumiackaloumie 
Moussounda aurait disparu de 
la circulation depuis le 12 oc-

tobre dernier. La jeune dame 
était connue dans la contrée 
comme souffrant de maladie 
mentale. Raison pour laquelle le 
fait qu'elle se soit soudainement 
fondue dans la nature, n'a ma-
nifestement ni ému, ni inquiété 
personne au départ.
Les autorités compétentes qui 
ont été informées de la situation, 
sont tout de même arrivées sur 
les lieux dans le cadre du constat 
d’usage. Une enquête a aussitôt 
été instruite par le procureur de 
la République près le tribunal de 
première instance de Lambaréné, 
afin de déterminer les raisons 
exactes de ce décès.

Lambaréné/Découverte 
macabre : une 
compatriote retrouvée 
morte à la rivière Diala

Paterne N'DOUNDA
Lambaréné/Gabon

UN petit garçon de 3 ans dont 
l’identi-
t é  n ’ a 

pas été révélée 
s’est noyé dans 
une fosse des-
tinée à des la-
trines. Le drame 
s’est produit le 
26  octobre en 
fin de matinée, 
à Bavanga, un 
quartier du 2e 
arrondissement 
de Mouila.
Selon les témoi-
gnages recueillis 
auprès des rive-
rains, le bambin 
s’était  éloigné 
une quinzaine 
de mètres du domicile familial avec 
ses petits camarades de même âge 
pour jouer. Mais, sans se rendre à 
l’évidence que dans les environs, 
l’un des voisins avait entrepris des 
travaux de creusement d’une fosse 

Mouila : un garçonnet se 
noie dans une fosse

Selon les 
témoignages 

recueillis 
auprès des 
riverains, le 

bambin s’était 
éloigné une 

quinzaine de 
mètres du do-
micile familial 
avec ses petits 

camarades 
de même âge 

pour jouer.
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Mouila/Gabon pour l'aménagement de ses latrines. 

Malheureusement, ce dernier (ma-
çon habitant seul) n’est pas allé au 
bout du chantier, laissant ainsi la 
fosse ouverte. C’est ainsi qu’avec les 
pluies torrentielles qui s’abattent ces 
derniers temps dans la région, l’eau a 
naturellement comblé le vide.
Le garçonnet présenté comme le fils 
unique de ses parents a dû glisser, 
avant de se retrouver pris au piège 
par l’eau sale et boueuse. Finale-
ment, c’est l’un de ses camarades, 
pris de peur, qui a donné l'alerte 
auprès des adultes. Mais, c'était trop 
tard. L’enfant s'étant déjà noyé. Les 
secours n’ont fait que constater le 
décès de cet innocent, mort du fait 
de l'irresponsabilité manifeste du 
voisin. Lequel ne se serait jamais 
plié aux injonctions à lui faites de 
fermer la fosse à défaut de terminer 
les travaux.
Ce drame vient remettre au goût du 
jour la problématique des nombreux 
points d’eau non sécurisés dissémi-
nés dans le chef-lieu de la province 
de la Ngounié. Toute chose qui inter-
pelle, une fois de plus, l'incurie des 
autorités municipales et judiciaires.

La fosse de la mort.
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